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L'Assemblée générale est toujours l'occasion de repasser le film d'une l'année écoulée, 

et de comprendre l'ensemble de nos actions de l'exercice. Je veux remercier Séverine 

Sebagh pour le rapport moral, toujours aussi détaillé, relevant les travaux et les initiatives 

individuels et collectifs qui font la réussite de notre Communauté. Je remercie aussi 

Philippe Samama pour les rapports financiers précis et détaillés, ainsi que l'Expert- 

Comptable Jacques Chelly et Commissaire aux Comptes Franck Rubinsztejn pour le 

sérieux et la précision de leur travail. C'est toujours aussi impressionnant pour moi de 

réaliser le nombre et l'étendue des actions réalisées dans notre communauté. Je 

renouvelle donc mes remerciements à tous ceux, professionnels ou bénévoles, qui 

participent à la vie de la communauté tout au long de l'année, qui se dévouent pour que 

notre Communauté soit toujours citée en exemple, vive en harmonie, et ne cesse de 

progresser. 

Je voudrais redire ici en notre nom à tous mes remerciements à Philippe Samama pour 

sa mission de 6 ans en qualité de trésorier de notre Communauté, un travail bénévole, 

mais ingrat et difficile qu'il a su mener avec courage, sérieux et talent. Je veux féliciter 

son successeur Franck Belhassen qui a accepté avec courage et enthousiasme de 

relever le défi. Nous lui souhaitons beaucoup de hatsla'ha dans sa nouvelle fonction. 

Séverine a su adresser à chacun des administrateurs des éloges et des remerciements. 

Permettez-moi de vous dire quelques mots sur Séverine Sebagh. Toujours fière de son 

appartenance à la Communauté de Boulogne, elle est notre meilleure ambassadrice dans 

le monde. Toujours volontaire et dynamique, toujours prête à entreprendre pour que 

chacun trouve sa place et se sente bien au sein de nos instances et de nos activités. 

Séverine est toujours prête pour organiser un repas, un kiddouch, une fête ou une 

manifestation pour favoriser le bien-être de chacun de nos fidèles. Prête aussi à relever 

des défis, parfois difficiles, dans l'intérêt de tous. Nous lui devons en grande partie la 

renommée de la Communauté juive de Boulogne, en France et dans le monde. Fière 
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d'appartenir à la Communauté juive de Boulogne, et à son Conseil en sa qualité de 

Secrétaire générale, elle sait en parler comme nul autre.  

Je voudrais aussi remercier à mon tour et féliciter notre Rabbin Didier Kassabi, pour sa 

disponibilité, pour ses cours en vidéo pendant toute la durée de la pandémie et sa reprise 

récente des cours en présentiel. Il a été le ciment de toute la communauté en cette 

période de crise. Il a su rassembler la communauté autour de ses enseignements de la 

Torah. C'est une performance extraordinaire qu'il faut souligner, en plus de ces émissions 

toujours admirables sur France 2. Il a aussi su être le garant des règles de sécurité 

sanitaire qui ont assuré le maintien des gestes barrière avec rigueur pendant toute la 

durée de la crise, protégeant ainsi beaucoup de nos fidèles. 

Je voudrais aussi saluer le travail du Rabbin Mouyal, qui a repris récemment le cours de 

l'office Limoud, le Shabbat matin dans l'Espace Alfred Zemmour. Il en assure le cours 

chaque semaine, et poursuit ses cours Shabbat après-midi à Boulogne sud. Cela va dans 

le sens du projet de création un pôle Limoud à Boulogne, sous son autorité.  

Je voudrais également remercier Alain Bendavid et saluer sa présence ce soir. Il a pris 

en charge la trésorerie de Boulogne-Sud avec beaucoup de sérieux et de dévouement. 

Je souhaite aussi souligner le travail du Comité scientifique que nous avons mis en 

place pour nous aider à prendre les bonnes décisions pour traverser la crise sanitaire. 

Nous avions compris dès le début de la crise les difficultés que la situation allait entraîner, 

les souffrances de ceux et celles qui ne pourraient plus se rendre au mikvé, ou à la 

synagogue pour prier.  

Pour permettre à chacun de reprendre au plus vite les activités en limitant les risques, 

nous avons mis en place des procédures sanitaires, pour permettre au plus grand nombre 

de retourner au mikvé et à la synagogue en toute sécurité. Ces procédures ont été 

reprises par le Consistoire avec l'AMIF pour être généralisées dans l'ensemble des 

communautés. 

Je voudrais aussi souligner qu'au-delà d'écrire des procédures, nous les avons surtout 

fait appliquer, avec toutes les difficultés que cela entrainait. Nous avons montré une 

détermination sans faille afin que les mesures de protection essentielle – le port du 

masque, l'utilisation du gel hydro alcoholique et la distanciation physique – soient 

observées par tous correctement. Quitte à répéter, voire à se fâcher avec certains, nous 

avons pris très au sérieux notre responsabilité vis-à-vis de l'ensemble des membres de 

notre communauté. 
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Nous avons respecté et fait respecter l'ensemble des règles qui nous ont été dictées par 

le Gouvernement. Nous avons aussi recommandé à nos fidèles à se faire vacciner. Nous 

avons fait des enquêtes pour connaître l'état de la communauté. Nous avons publié les 

résultats du dernier questionnaire par souci de transparence, mais surtout pour montrer 

que nos efforts collectifs avaient porté leurs fruits au-delà du seuil d'immunité collective. 

Merci à tous les membres de notre communauté qui se sont pliés à ces règles.  

Je voudrais rappeler que la première manifestation que nous avons annulé au début de 

la crise sanitaire était la Seouda de Pourim. Et on sait combien cela a coûté en vies dans 

certaines communautés en France. 

Parmi les mesures que nous avons dû imposer pour respecter les contraintes des jauges, 

nous avons mis en place un système de réservation, avec des vigiles pour contrôler les 

entrées. Nous en avions discuté en conseil (par Zoom). Conscients que ce système allait 

nécessairement créer des frustrations, nous avons néanmoins choisi ce système car il 

nous semblait le moins mauvais. Il n'y avait pas de bon système pour un lieu de prière 

qui recevait avant Covid entre 750 et 850 personnes chaque Chabbat matin, et pour 

lequel la jauge a été fixée à moins de 200. A défault d'avoir un système satisfaisant pour 

tous, nous avons fait le choix du système qui nous paraissait être le moins mauvais. 

Nous ne pouvions pas accueillir tout le monde. Certains se sont organisés pour se 

retrouver, pour organiser des offices. Ils ont permis à certains de prier pendant cette 

période difficile. Ils ont aussi répondu à la contrainte difficile de ne pas emmener les 

enfants à la Synagogue pour les offices de Chabbat. Ce qui n'était pas possible pour des 

grands nombres était possible pour de petits groupes. Kol hakavod. 

Je voudrais aussi remercier le maire, Pierre-Christophe Baguet qui, en pleine période 

crise, nous a permis d'utiliser des salles municipales pour Roch Hachana et Kippour 

(alors que toutes les salles municipales étaient fermées).  J'en profite également – bien 

que cela ait déjà été évoqué – pour dire notre reconnaissance à la Mairie et à GPSO pour 

les travaux de sécurité réalisés devant notre synagogue. 14 plots en béton de 2.5 tonnes 

chacun, permettent de protéger la synagogue et les fidèles contre toute attaque à la 

voiture-bélier. Des plaques d'acier de 5mm d'épaisseur permettent de protéger contre 

des tirs d'armes automatiques. C'est notre responsabilité vis-à-vis de nos fidèles, et 

surtout vis-à-vis de ceux qui se consacrent à la sécurité dans le cadre du SPCJ, auxquels 

je veux dire toute notre reconnaissance. 
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Nous avons démarré un grand dossier de mise en conformité de la Synagogue. Cela 

prendra du temps, mais on finira par voir ce deuxième escalier pour les femmes. Nous 

aurons à terme un espace qui répondra aux normes de sécurité et de mobilité pour les 

personnes handicapées. 

Séverine a parlé de nos relations avec les instances communautaires. Je voudrais ici 

féliciter le Grand rabbin de France Haïm Korsia pour sa brillante réélection au poste de 

Grand Rabbin de France avec un scrutin de près de 75 pour cent des suffrages des 

électeurs du Consistoire de France. Il a toujours été aux côtés de notre communauté à 

chaque fois qu'on lui a demandé. Je veux le féliciter également par la reconnaissance de 

la République, qui l'a nommé cette année commandeur de l'Ordre national du mérite et 

commandeur de l'Ordre des Arts et des Lettres. Nous pouvons être fiers qu'il soit notre 

Grand Rabbin de France, et qu'il soit proche de notre communauté et de notre Rabbin.  

Concernant Boulogne-Sud, nous avons su prendre nos responsabilités afin que l'office 

ne soit pas interrompu, et que les activités puissent se poursuivre dans un local plus aéré, 

plus grand, prêt à accueillir plus de monde. Nous continuons à aller plus loin et le plus 

haut possible pour notre communauté, pour permettre à tous de prier, de faire des cours 

afin de développer notre communauté. Je pense qu'il faudrait rapidement constituer un 

Conseil d'ACJBB-Sud, avec des membres élus ou nommés, afin que les décisions soient 

prises, là aussi, de manière collégiale, démocratique et transparente. 

Nous espèrons que le recrutement en cours du Rabbin pour Boulogne-Sud aura bientôt 

une issue favorable pour le développement de la communauté.  

Notre communauté est en croissance. Nous avons eu récemment en conseil un grand 

débat sur la diversité dans l'unité. Voici 20 ans, l'Office de la Synagogue était l'unique 

office de Boulogne. La communauté a évolué ; elle a grandi. Nous avons compris depuis 

longtemps que ce modèle unique ne pouvait pas correspondre à tout le monde, et qu'il 

fallait proposer des opportunités pour différents projets. C'est ainsi qu'on a connu les 

ouvertures de l'Office du Beth Habad, puis de l'Office Limoud, puis de Boulogne-Sud et 

de l'OJBB. La crise a permis de dégager d'autres modèles. S'ils s'avèrent pérennes, il 

faudra encourager la diversité dans la complémentarité et dans l'unité. Notre défi 

n'est pas d'ouvrir des offices, c'est de remplir la synagogue et l'ensemble des offices. 

C'est le défi que nous avons su relever à chaque fois, et que nous continuerons à relever. 

Le défi démographique est essentiel. Il y a énormément de juifs à Boulogne qui ne 

viennent pas à la synagogue, qui ne participent pas à nos activités, soit par sensibilité, 
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soit aussi par difficulté. Ça doit être difficile de pousser la porte de la synagogue quand 

on n'y connait personne… 

 Il faut que nous montrions de la créativité et de l'intelligence pour pouvoir attirer 

et recruter. Il faut permettre à ceux qui veulent de la diversité dans l'unité de pouvoir le 

faire.  

Nous travaillons aussi avec le Rabbin Didier Kassabi et notre Hazan David Marciano sur 

un nouveau projet de Talmud Torah. Une nouvelle formule, parce que la formule 

actuelle n'a pas évolué depuis trop longtemps. Vous recevrez bientôt les informations sur 

la nouvelle formule proposée pour le Talmud Torah. N'hésitez pas à en parler autour de 

vous et à encourager tous les enfants à venir. 

Au niveau de l'éducation informelle, je voudrais saluer le travail du groupe local Henri 

Shili des EEIF et le gros travail réalisé par le Bné Akiva à Boulogne sous la conduite de 

Shirel Sebagh. 

Un mot enfin, sur la lutte contre l'antisémitisme. Je voudrais saluer les travaux des 

groupes inter-religieux à Boulogne. Le maire réunit régulièrement les responsables 

religieux de la ville. C'est important d'y être et nous y occupons notre place. Il existe un 

également un groupe d'amitié interreligieuse à Boulogne, auquel Séverine Sebagh 

participe avec Maxime Danino. Ce sont des projets importants qui nous permettent de 

tisser du lien et de vivre mieux au sein de notre communauté urbaine.  

Nous avons énormément d'opportunités, de challenges et de défis pour accueillir les 

familles, les enfants, les personnes isolées, les personnes âgées et nous devons rester 

attentifs à toujours créer et inventer. Nous sommes une référence en tant que peuple juif 

parmi les nations, mais aussi en tant que Communauté juive dans la ville de Boulogne, 

et parmi les communautés juives de France.  

Dernier point, l'aliyah. Il est paradoxal de se réjouir pour des gens qui s'en vont. Il est 

très important de construire un pont avec les anciens de Boulogne en Israël qui sont de 

plus en plus nombreux.  C'est un projet sur lequel on doit travailler. 

Nous avons donc beaucoup de projets, beaucoup d'opportunités, beaucoup de défis, 

beaucoup de challenges et c'est à cela qu'on travaille au sein du Conseil d'administration 

de la Communauté, dans le Chalom, dans l'unité, dans le respect des idées et des 

personnes, parce que c'est ce qui est important pour la communauté.   

Merci pour votre confiance, pour votre générosité et vos encouragements.  


